
HISTOIRE BOTANIQUE

Fonds botanique de la 
Société Académique de l’Aube

Le fonds botanique de la Société Académique est
constitué essentiellement d’ouvrages. Les herbiers ont
été transférés en 1948 au Musée d’Histoire Naturelle.
Ouvrages
Concernant les phanérogames (plantes à fleurs)
Une série de flores dont

– Flore française de Lamarck et Candolle (1795)
– Flores de diverses régions : Centre (1849), Vienne

(1842), Côte-d’Or (1883), Alsace (1842), environ de
Paris (Thuillier, 1799), etc.

– Flore de France de Grenier et Godron
– Flore parisienne de Mérat (1843)
– etc.

Des dictionnaires 
– Dictionnaire de botanique de Desvaux (1843)
– Dictionnaire de Germain de Saint Pierre (1870)
– Dictionnaire élémentaire de Botanique de Bulliard

(1812)
– etc.

Des catalogues
– Catalogue raisonné des plantes vasculaires de la

Marne (1846)
– Catalogue des herbiers (1895)

De nombreux ouvrages généraux
– Abrégé de l’histoire des plantes naturelles (1782)
– Physiologie végétale (1791)
– Histoire des plantes vénéneuses de Bulliard (1798)
– Cours de botanique de Candolle
– Figures de plantes de Geoffroy
– Les plantes de l’Aube de Briard (1881)

Le fonds Candolle
– Dont le Prodomus systematis naturalis regni vegetabilis

La collection Baltet
– Pépinières, greffes, cultures frutières, etc.

Concernant les cryptogames (plantes sans fleurs)
– Sylloge fungorum de Saccardo (13 volumes)
– Flore cryptogamique des Flandres et de l’Est (abbé

Boulay, 1872)
– Atlas des champignons (Dufour)
– Flore cryptogamique de l’Aube (Briard, 1872)
– Catalogue des lichens de l’Orne
– etc.

Bulletins de Sociétés savantes
– Sociétés d’Histoire naturelle d’Autun, de Haute-Marne,

de Bourgogne, etc.
– Société botanique auboise
– Académie d’Agriculture de France
– Bulletins de la Société mycologique de France.
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Constituées après la Révolution française, les
collections furent  détruites en 1814 et reconstituées par
la Société Académique à partir de 1830 sur appel des
différents présidents. 

Le fonds botanique actuel du Musée d’Histoire
Naturelle est composé essentiellement d’herbiers qui
renferment entre 70 et 75 000 spécimens. Ils sont
stockés en réserves mais sont consultables sur
demande.

Ce sont des collections de phanérogames, de
cryptogames, de bois (coupe et fragments), de gommes
et résines.

Les herbiers de phanérogames sont constitués :
– par les collections Prin, Desétangs (Aube, France et

pays limitrophes), Molez (dernier rentré en 2003 et
composé principalement de plantes du Cameroun) 

– par des herbiers généraux qui regroupent plusieurs
récolteurs (docteur Cartereau, abbé Maydieu,
MM. Groley, Varley…).

Le plus ancien est celui de Charles Plumier,
botaniste de Louis XIV ; il date de 1692.

Une curiosité : celui composé pour les
impératrices Joséphine et Marie-Louise.

Les herbiers de cryptogames proviennent des
fonds Cartereau, Ray, Legrand. Beaucoup de mousses et
lichens ont été achetés sous forme de centuries, c’est-à-
dire de séries de 100 spécimens.

Une autre curiosité : une section du chêne de
Marie-Antoinette, provenant du château de Versailles,
chêne qui a été abattu après la tempête de 1999.

L’enrichissement actuel des collections se fait de
façon continue selon les offres, mais on note un certain
ralentissement car les chercheurs font de moins en moins
d’herbiers. �
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